
Tourneville : La Fête du Wahou 
 

 

    « Debout Loïs ! Allez réveilles-toi, il ne faut 

pas que l’on rate la cloche » 

 

 Mais ce matin c’est dur pour le petit frère 

d’Estelle, il a les yeux tout collés, une oreille de 

son doudou-lapin dans la bouche et sa grande 

sœur du haut de ses neuf ans ne sait pas 

comment le réveiller. A moins que… 

 

 Elle se colle à son oreille et lui dit tout 

doucement en chuchotant : 

 

 « C’est dommage, tu vas rater la barbe à 

PoussePousse et les bonnes glaces aux bonbons 

de Madame Candy » 

 



 Ni une ni deux, comme par magie, Loïs 

ouvre les deux yeux et s’assit sur son lit. 

 

 « J’aime bien les barbes à PoussePousse 

moi »  

 

 « Oui Loïs, moi aussi, et surtout je me 

demande bien ce qu’il y aura cette année ; allez 

Dépêches-toi il faut aller réveiller papa et 

maman pour qu’on soit à l’heure pour la 

cloche » 

 

 En deux temps trois mouvements Estelle et 

son petit frère de six ans se retrouvent habillés 

et au pied du lit de papa et maman 

Bouledeneige. 

 

  « Bon tu es prêt Loïs, à trois on le dit 

ensemble ok ? » 



 Un peu timide le petit frère hoche de la tête 

pour dire oui. 

 

 Estelle en regardant son petit frère 

commence à compter : 

 

 « Alors, Un…. Deux….. Et Troissssssssss » 

 

 Et à ce moment les deux ensembles crient : 

 

 « Debout ! C’est la Fête du Wahou ! » 

 

 Les deux enfants sautent alors sur le lit et 

font pleins de bisous et de câlins à leurs parents 

en leurs répétant sans cesse « Debout ! C’est la 

Fête du Wahou ! » Jusqu’à ce qu’ils se lèvent. 

 

 Et en moins de temps qu’il ne faut pour le 

dire, toute la famille Bouledeneige se retrouve 



habillée, dehors, petit-déjeuner pris, peau du 

ventre bien tendue prête pour la cloche. 

 

 « Bon dit le papa, tout d’abord il faut repérer 

la fête, regardez bien les ballons jusqu’à ce que 

vous voyez celui de la grosse tête de clown, se 

sera là qu’il faudra aller, j’espère juste que les 

maisons n’ont pas trop bougées cette nuit et 

qu’on n’aura pas à traverser toute la ville de 

Tourneville » 

 

« Je vois bien le ballon en forme de crayon au-

dessus de l’école, et celui en forme de fraise au-

dessus de la maison de Madame Frisounette 

mais pas de.. »  

 

« Je le vois, je le vois ! » dit Loïs en montrant 

du doigt au loin un ballon en forme de tête de 

clown. 



Madame Bouledeneige prend alors les deux 

enfants par la main : 

 

 « Allons-y pour y être pour la cloche » 

 

Quelques minutes plus tard la famille 

Bouledeneige arrive devant le portail de la fête.  

 

Tout Tourneville est là : Monsieur Grokepi le 

Gendarme, Monsieur Coztro de Télézapp, 

Monsieur Tibobo le docteur, Monsieur Toutendu 

de la mairie et il y’a même madame Jaitou de la 

boutique et madame Kissaitou la maîtresse c’est 

dire ! 

 

 Monsieur Beauchapo le maire est sur son 

estrade, avec sa cloche : 

 



« Mesdames, Messieurs, Comme chaque année 

la sonnerie de cette cloche à côté de moi 

signifiera ouverte la grande fête du Wahou qui 

se terminera ce soir avec la même sonnerie de 

cloche » 

 

«  Profitez en bien, et surtout amusez-vous ! » 

 

C’est à ce moment précis que le maire avec son 

petit marteau donne un bon coup sec sur la jolie 

cloche dorée à côté de lui : 

 

«  Je déclare officiellement ouverte La Grande 

Fête du Wahou de Tourneville » 

 

Après quelques applaudissements tout le monde 

passe la grille pour rentrer dans la fête.  

 



La famille Bouledeneige suit le mouvement et 

commence à entrer dans la fête. 

 

« Papa regarde c’est ma copine Romane et sa 

petite sœur Louise là-bas » dit Estelle. 

 

« Allez, on y va, on va les voir » 

 

« Coucou Romane, coucou Louise, bonjour 

monsieur et madame Jolinez » dit Estelle. 

 

« Coucou Estelle, coucou Loïs, bonjour monsieur 

et madame Bouledeneige » lui répondit Romane 

 

« Trop bien la fête hein Romane, on va bien 

s’amuser, je me demande bien ce qu’il va y 

avoir » 

 



« Papa, Maman, ça vous embête si on va faire 

un tour dans la fête avec Romane et Louise ? » 

 

« Non bien entendu ma chérie, nous allons s’ils 

le veulent bien visiter la fête à notre rythme 

avec Fréderic et Clémence leurs parents » 

 

« Ce sera avec le plus grand plaisir » lui 

répondit Clémence avec un grand sourire. 

 

« A tout à l’heure alors, on se retrouve à la 

cloche » 

 

« Allez-y et ne faites pas trop de bêtises les 

enfants »  

 

Après un bref signe de la main Estelle et 

Romane suivis de Loïs et Louise avancent dans 



la fête afin de découvrir quels trésors cette 

année elle leur réservera. 

 

Comme chaque année il y a beaucoup de 

monde, beaucoup de bruit et de couleurs, mais 

de bonnes odeurs aussi. 

 

« Hooo, regarde Estelle dit Louise en montrant 

un stand » 

 

« C’est le stand de Madame Frisounette, allons 

voir » lui répondit Romane. 

 

Madame Frisounette avait un superbe stand, en 

forme de fraise bien entendu, ou elle vendait, 

toujours habillée en noir avec ses cheveux 

rouge, de belles tartelettes aux fraises, de la 

confiture de fraise, mais aussi des sucettes aux 

fraises. 



« Tu sais quoi Loïs, on va prendre une tarte aux 

fraises pour papa et maman ils seront content, 

ce sera pour le petit déjeuner demain matin » 

 

« Bonne idée ça Estelle, moi aussi je vais en 

prendre une pour mes parents » Lui répondit 

Romane. 

 

« Deux tartes aux fraises s’il vous plait » 

 

« Voilà les enfants, régalez-vous bien » 

 

« Merci Madame Frisounette » lui répondit tous 

les enfants en chœur. 

 

Nos quatre enfants, très fiers de porter leurs 

tartes aux fraises pour leurs parents, se dirigent 

vers la gauche vers une étrange attraction. 

 



La pancarte indique « Monsieur Anto, sculpteur 

de fourmis » 

 

« Wahou, on va voir ? » dit Louise. 

 

« Wahou, trop bien » lui répondit Loïs. 

 

« Mesdames et Messieurs, venez découvrir un 

spectacle incroyable, extraordinaire » 

 

« Venez découvrir mon spectacle de sculpture 

sur fourmis ! » 

 

Inutile de vous dire qu’Estelle, Romane, Louise 

et Loïs ne bougeaient plus d’un poil de 

marmotte en attendant de voir ce qui allait se 

passer. 

 



Monsieur Anto, avait devant lui une grosse boite 

rouge et dorée avec une jolie fourmi dessinée 

dessus, et lui juste derrière. 

 

Puis il ouvre la boite d’un coup, mais rien ne se 

passe. 

 

« Mesdames et messieurs,  le spectacle va 

commencer » 

 

Il plonge alors sa main dans la poche de son 

costume rouge et en ressort un petit instrument 

qui ressemble à une flute. 

 

« C’est un Kazoo ! » dit Estelle  

 

« Oui jeune fille » lui répondit Monsieur Anto en 

se rapprochant d’elle 



« Puisque tu connais cet instrument, tu seras la 

première à me dire ce que tu veux que je 

sculpte » 

 

« heu… J’aimerai bien une sculpture de chat » 

 

« Un chat ? D’accord, C’est parti » 

 

Et à ce moment, Monsieur Anto recule, et prend 

le Kazoo dans la bouche et commence à en 

jouer en dansant en même temps. 

 

« Wahou, regardez ! » dit Louise en montrant la 

boite. 

 

De la boite sortent plein plein plein de fourmis, 

qui se collent ensemble en bougeant tout 

doucement au rythme du Kazoo jusqu’à former 

un chat en fourmis. 



« Wahou, trop beau le chat » 

 

« À moi, à moi, je voudrais une voiture » dit 

Loïs, « et moi une poupée » dit Louise, et enfin 

Romane « moi j’aimerai bien un perroquet ». 

 

Et à chaque fois Monsieur Anto, joue de son 

Kazoo, une nouvelle musique, douce, 

entrainante, et à chaque fois des qu’il 

commence à jouer et à danser les fourmis 

changent de forment et se collent ensemble 

pour former une voiture, puis une poupée, puis 

un perroquet. 

  

Et quand Monsieur Anto a terminé elles rentrent 

toutes dans la grosse boite rouge et dorée. 

 

« Merci et au revoir monsieur Anto » 

 



« Je veux aller là moi » en montrant du doigt le 

stand situé en face. 

 

« Ok Loïs, on y va »  

 

« Il est bizarre ce stand » dit Estelle. 

« Tu as raison, c’est bizarre ce tas de caillou à 

gauche et ces briques à droite » lui répondit 

Romane. 

C’est le moment qu’a choisi Silliss le mangeur 

de pierre pour apparaître. 

 

« Bonjour les enfants, je suis Siliss le Mangeur 

de Pierres voulez-vous que je vous montre ? » 

« Wahou, vous mangez les pierres Monsieur 

Siliss ? C’est pas possible ça » 

 

Louise n’en croyait pas ses oreilles. 

 



« Ha ha ha, mais je ne les avale pas ça me 

ferait trop mal au ventre pardi, regardes donc 

petit fille » 

 

Monsieur Siliss, un grand homme chauve, avec 

une petite moustache en tournicotons et des 

habits gris prend alors avec sa main une grosse 

poignée de cailloux et les met dans sa bouche. 

 

« Wahou, c’est fou ça, j’en crois pas mes yeux » 

dit Estelle. 

 

« Ça doit faire mal aux dents surtout » lui 

répondit Romane. 

 

« Tu as vus le bruit qu’il fait avec sa bouche, o, 

dirait qu’il casse des noix »  

 



« Moi je dirais plutôt une vieille machine à 

laver » 

 

Chploc. 

 

« Et voilà ! » 

 

« Alors là, trop fort, mais alors trop fort de chez 

trop fort » 

 

Monsieur Siliss venait juste de recracher, mais 

pas les cailloux : une brique qui est venu se 

poser sur toutes les autres briques du tas de 

droite.  

 

« Wahou, vous avez transformez les cailloux en 

briques ! » 

 



« Et oui ma petite, pas mal hein » dit Monsieur 

Siliss en faisant un clin d’œil à Louise. 

 

« Surtout les enfants n’essayez pas de faire ça 

chez vous hein, c’est dangereux » 

 

« Oui, ne vous inquiétez pas, Merci encore pour 

le spectacle Monsieur Siliss c’était juste 

Wahou ! » 

 

Nos quatre amis décident alors de se remettre 

de leurs émotions. 

 

« Là-bas, regardez de la barbe à 

PoussePousse » 

 

En effet assis sur sa chaise, avec son beau 

costume bleu, ses deux grosses boucles 

d’oreille, sa grosse barbe rose et son gros 



chapeau bleu : Monsieur Opoil le vendeur de 

barbe PoussePousse. 

 

« Bonjour les enfants, que puis-je faire pour 

vous ? » 

 

Estelle s’avance et demande alors : 

 

« On voudrait quatre barbes à PoussePousse s’il 

vous plait Monsieur Opoil » 

 

« Bien entendu avec plaisir ma petite, c’est 

comme si c’était fait » 

 

Il sort alors une paire de ciseaux blanc et bleu 

et se coupe un gros morceau de sa barbe rose 

et l’enroule sur un morceau de bâton.  

 

« Tient petit c’est pour toi » 



« Merci » Lui répondit Estelle en prenant la 

barbe à PoussePousse. 

 

Et là comme par magie la barbe repousse en 

quelques secondes. 

 

« Tient, celle-ci est pour toi » 

 

« Wahou, merci Monsieur, trop bonne » lui dit 

Louise qui adore la Barbe à PoussePousse. 

 

Quelques secondes plus tard se sont Romane et 

Loïs qui sont servis. 

 

« Et voilà les enfants, passez une bonne 

journée et à l’année prochaine» 

 

« Merci beaucoup Monsieur Opoil ! » 

 



Nos quatre amis la bouche pleine de sucre, 

avancent tranquillement dans le parc quand tout 

à coup. 

 

« Ha salut Romane, salut Estelle » 

 

C’était Capucine, la super copine d’Estelle et 

Romane. 

 

« Ça va ? Vous venez d’arriver ? Vous avez déjà 

vu quoi ? » Leur dit-elle 

 

« On a vu le sculpteur de fourmis et le mangeur 

de cailloux, c’était top » 

 

« Et on a pris une tarte aux fraises pour nos 

parents » rajouta Loïs. 

« Moi j’arrive juste, j’ai déjà mangé ma barbe à 

PoussePousse, et j’allais au stand du lancer de 



minimogs pour essayer de gagner une flicflac, 

vous voulez y aller avec moi ? » 

 

« Wai, mais heu…. C’est quoi une flicflac ? » 

 

Estelle n’en avait jamais entendu parler, ni 

Romane d’ailleurs. 

 

Capucine toute fière de savoir, leur expliqua  

 

« Une flicflac, c’est une paire de chaussure 

spéciale, elle te permet de marcher sur l’eau 

sans couler, comme si tu marchais dans un 

flaque tu vois » 

 

« Wahou, trop bien ça, j’aimerai bien en avoir 

une paire » dit Loïs en regardant sa grande 

sœur. 

 



« Moi aussi Loïs, il faut qu’on arrive à en gagner 

une paire » 

 

Tous derrière Capucine avec sa jolie robe, sa 

longue queue de cheval et son sourire qui ne 

disparait jamais de sa bouche, ils arrivent donc 

devant le stand. 

 

Une grosse pancarte marquant « Les Minimogs 

en Folie » était plantée.  

 

« Bonjour les enfants, ça vous dirait une petite 

partie de Minimogs ? Celui qui y arrive gagne 

une paire de flicflac, mais vous n’avez pas le 

droit à l’erreur » 

 

« Heu… Oui madame, mais comment on 

joue ? » 

 



Madame Peluchon commence son explication : 

«  Alors voilà, vous voyez au fond la, il y a mon 

amie Migala, une gentille et très grosse 

araignée » 

 

« Beurk j’aime pas les araignées » 

 

« Mais non elle est gentille celle-là ne t’inquiète 

pas. Vous voyez Migala tient au bout de chaque 

patte un petit ballon jaune rempli de jus de 

groseille. Le but est de faire exploser les 

ballons. Mais attention car Migala bouge les 

pattes et vous n’avez pas droit à l’erreur » 

 

« Et avec quoi on tire madame ? » 

 

« Ah oui j’oubliais, allez mes petits sortez de 

votre cachette » 

 



A ce moment de dessous la table sortent six 

petites boules de poils avec de grands yeux tout 

mignons, pas plus gros que des balles de tennis. 

 

« Je vous présente les Minimogs, se sont mes 

amis et se sont eux que vous allez tirer » 

 

« Wahou ! Ils sont trop mignons ! » Dit Louise 

en trépignant.  

 

« Allez alors, qui commence ? » 

 

« Moi, moi » dit Loïs, qui comme d’habitude 

veut montrer qu’il est le plus fort. 

 

Loïs prend le premier Minimog dans sa main. 

 

« Hihihi, c’est rigolo, c’est tout doux » 

 



« Allez tires et tais toi » dit Estelle 

 

Loïs tire et le Minimog tombe bien avant 

d’arriver à Migala. 

 

« Dommage jeune homme, à qui le tour ? » 

 

« A moi » annonce fièrement Capucine. 

 

Elle prend le premier Minimog et le lance. Migala 

bouge les pattes, mais Capucine arrive quand 

même à exploser le premier ballons et le jus de 

groseille coule sur Migala qui le lèche avec sa 

langue bleue.  

 

Le Minimog tombe par terre et revient en 

roulant jusqu’à elle. 

 

« Je vais y arriver, je suis certaine » 



 

Une deuxième, une troisième, et là Capucine 

rate. 

« Non ! C’est pas possible, je veux refaire » 

 

« Non non capu, tu as perdu c’est à mon tour » 

dit Romane. 

 

Elle se concentre et lance le premier Minimog.  

 

C’est dedans ! Mais après dommage elle échoue 

au second. 

 

Louise n’essai même pas car elle a trop peur des 

araignées, même des araignées gentilles. 

 

Reste enfin Estelle, qui se concentre. 

 



« Allez Estelle tu vas y arriver il ne reste que 

toi » 

 

Premier Minimog, c’est bon, puis le second, le 

troisième, le quatrième et le cinquième. 

 

« Wahou ! Plus qu’un tu vas y arriver et à toi la 

paire de flicflac ! » 

 

Plus personne ne parle et tout le monde retient 

son souffle. 

 

Estelle regarde la dernière patte, le dernier 

ballon et tire. 

 

C’est gagné ! 

 

« Bravo mademoiselle vous avez gagnez votre 

paire de flicflac » 



Tout le monde crie et félicite Estelle. 

 

« Wahou ! Je suis trop contente, allez on 

continue on va voir ailleurs » 

« Au revoir les enfants » 

« Au revoir Madame » 

 

« Et si on allait aux chaises volantes c’est juste 

à côté » 

 

« Ha wai, bonne idée tient » 

 

« C’est quoi déjà les chaises volantes » dit 

Louise 

« C’est top tu vas voir » 

 

« Le chapiteau est juste à côté en plus allez on 

y va » dit Capucine avec un grand sourire. 

 



Nos amis pénètrent dans le chapiteau des 

Chaises Volantes. 

 

Au milieu du petit chapiteau un homme debout 

avec une baguette de chef d’orchestre dans la 

main. A côté de lui un vieux tourne disque. 

 

Et tout autour des chaises. 

 

« Bonjour les enfants, je me présente, je suis le 

Grand Chef Kazam, veuillez-vous assoir s’il vous 

plait,  le spectacle va commencer. » 

 

« Je fais quoi la moi ? » Dit Louise à sa grande 

sœur. 

 

« Ne t’inquiète pas, tu fais comme nous et tu 

vas t’assoir sur une chaise » 

 



« D’accord » 

 

Tous nos amis s’assoient sur une chaise et 

s’attachent avec la ceinture jaune. 

 

« Tout le monde est prêt ? »  

 

Monsieur Kazam tape trois petits coups avec sa 

baguette de chef d’orchestre sur le vieux tourne 

disque. A ce moment un disque sort de dessous 

la table et vient se poser dessus et il commence 

à tourner. 

 

Dès que la musique commence les chaises 

commencent aussi à bouger, et à danser autour, 

au rythme de la musique.  

 

« Wahou ! C’est trop trop bien » 

 



« Je t’avais dit Louise, c’est trop rigolo » lui 

répondit sa sœur en rigolant sur sa chaise 

dansante. 

 

Pendant que la musique joue et que les chaises 

avec les enfants dessus tournent et dansent en 

tourbillonnant autour de lui, Monsieur Kazam lui 

agite sa baguette de chef d’orchestre au son de 

la musique. 

 

Tout le monde rigole et la chanson semble durer 

des années. Mais tout a une fin et quand la 

musique s’arrête les chaises se posent 

doucement et nos amis peuvent se libérer. 

 

« C’était juste génial ! » 

« Wai trop bien » dit Capucine. 

 



« Merci beaucoup encore Monsieur Kazam, 

c’était vraiment génial » 

 

« De rien les enfants, bonne fin de journée et à 

la prochaine ». 

 

« Je veux une glace » dit Loïs en regardant sa 

sœur. 

 

« Une glace aux bonbons pour tout le monde ? » 

 

« Wai, c’est parti » 

 

Nos amis, courent alors vers le grand sucre 

d’orge qui indique le lieu où on peut acheter des 

glaces aux bonbons. 

 

« Une glace pour tout le monde monsieur s’il 

vous plait » 



« Pas de problème les enfants, faites-vous 

plaisir, c’est le jour de la fête du Wahou, il faut 

en profiter » 

 

« J’adore les glaces aux bonbons » dit Loïs. 

 

« Moi aussi » lui répondit Louise. 

 

« On a qu’à manger nos glace dans la grande 

roue » 

 

« Bonne idée ça tient » 

 

Les cinq amis, tous avec leurs glaces dans la 

main arrivent ainsi donc à la grande roue. 

 

« Cinq personnes s’il vous plait » 

 



« Installez-vous les enfants » leur répondit la 

gentille dame de la Grande Roue. 

 

La roue commence à tourner et nos amis se 

retrouvent en haut de la roue. De là ils peuvent 

voir tout Tourneville. 

 

« Wahou ! Tu as vus on voit l’école ? Et le parc 

aussi ! » 

 

« Oui et là la mairie et la fontaine jaune de 

Jocorbeau » dit Capucine en la montrant du 

doigt. 

 

« C’est trop bien, on voit tout d’ici » 

 

« Wai j’adore aussi » lui répondit Romane qui 

venait de finir sa glace aux bonbons. 

 



« Et la en bas, regardes, il y a nos parents ! » 

 

« Coucou, nous sommes là » 

 

Nos amis font des grand coucou aux parents qui 

leurs répondent en faisant un signe de la main. 

 

« Attendez-nous on arrive » leur crie Estelle. 

 

Au bout du tour, les enfants descendent de la 

roue et se dirigent vers les parents. 

 

« Regarde maman on a pris une tarte aux 

fraises pour demain, et on a fait plein de 

choses » 

 

« C’est bien ma chérie mais vous n’avez pas 

tout vu je pense » répondit la maman d’Estelle. 

 



« Au fait avez-vous essayé le Miroir de la Vie » 

leur demanda Clémence la maman de Romane. 

 

« Heu non c’est quoi maman ? » 

 

« Et bien il n’y a qu’à y aller tous ensemble, 

vous verrez c’est top » dit Frédéric en montrant 

la direction du stand. 

 

Tout ce petit monde arrive devant le stand du 

Miroir de la Vie. 

 

Une vieille dame est assise et tricote des 

chaussettes jaunes. 

 

« Entrez, n’ayez pas peur » 

 

Tout le monde entre dans une pièce et se 

retrouve devant un grand miroir.  



« Wahou ! Mais qu’est-ce qui se passe 

maman ? » 

 

Devant leurs yeux, dans le miroir se sont 

d’autres enfants qu’ils voient, et d’autres 

parents mais pas les leurs.  

 

Et pourtant se sont leurs bouches qui bougent. 

 

« Ce miroir est magique » dit le papa d’Estelle. 

 

« Quand vous êtes enfant il vous montre quand 

vous serez grand, et quand vous êtes grand il 

vous montre quand vous étiez petits, c’est pour 

ça qu’on l’appelle le miroir de la vie. » 

 

« Wahou ! Mais c’est fou ça » dit Estelle. 

 



« C’est bizarre maman tu ressembles à 

Romane » 

 

« Et toi tu ressembles à papa Louise » 

 

« C’est trop rigolo Estelle, papa il est tout petit »  

 

Tout le monde rigole bien en se voyant comme 

ça puis sort au bout d’un moment car ce n’est 

pas tout mais il reste encore deux stands à voir. 

 

Le soleil descend doucement quand notre 

groupe arrive devant un gros lapin. 

 

« Entrez les enfants, venez essayer notre 

manège aux Lapins Sauteurs » 

 

Devant eux il y avait un manège rond avec des 

gros lapins blanc autour avec une selle de 



cheval dessus. Et au milieu une grande perche 

avec une énorme carotte au bout. 

 

« Allez on y va ? C’est parti, tout le monde sur 

un lapin » crie Capucine. 

 

Et en quelques secondes, Estelle, Loïs, Romane, 

Louise et Capucine se retrouvent chacun assis 

sur le dos d’un gros lapin blanc. 

 

A ce moment, le petit monsieur se met au 

milieu et prend la perche avec la grosse carotte 

au bout. 

 

« Casimir, envoies la musique » 

 

Sur le côté du manège le jumeau du monsieur, 

aussi petit, aussi rigolo que l’autre commence à 

jouer de la musique avec sa trompette. 



Au milieu au rythme de la musique, les gros 

lapins commencent à sauter autour du manège, 

en essayant d’attraper la grosse carotte. 

 

« hahahaha Wahou ! Trop bien les lapins qui 

sautent » 

 

« Wai moi aussi j’adore c’est trop rigolo » 

 

« Regarde Romane comme il saute bien le mien 

de lapin » dit Louise à sa sœur 

 

« Et le mien tu as vus il saute encore mieux » 

dit Loïs qui veut toujours être le meilleurs.  

 

Nos amis rigolent à en avoir mal au bidon, et 

tout doucement les lapins finissent par arrêter 

de sauter et nos amis descendent enfin. 

 



« Eh bien, merci encore hein, pfiouuu c’était top 

de chez top » dit Estelle aux deux jumeaux. 

  

« De rien les enfants, c’était avec plaisir » 

 

« Ça vous a plus ? Il reste encore une dernière 

chose à voir et qui il parait est juste 

incroyable » 

 

« C’est quoi papa ? » 

 

Fréderic lui répondit alors : 

 

« Il s’agit d’un sculpteur de nuages, allons vite 

voir ce que c’est avant que la cloche ne sonne et 

que la fête ferme ses portes. » 

 

Tout le monde presse alors le pas pour vite aller 

voir ce fameux sculpteur de nuage. 



Et ils arrivent tous enfin devant un homme, 

assis sur une chaise. A côté de lui une table 

avec des ciseaux et une cuillère. 

 

« Bonjour, je m’appelle BonVent, je suis 

sculpteur de nuages, si vous voulez, je peux 

faire vos portrait en nuages et vous pourrez 

même les ramener chez vous après si vous le 

désirez ». 

 

« Wahou ! Un sculpteur de nuage ? Mais 

comment faite vous Monsieur BonVent ? Vous 

pouvez nous montrer ? »  

 

Romane a toujours été très curieuse, et il faut 

dire que cette histoire de sculpture de nuage 

l’intrigue au plus haut point. 

 



« Je vais donc commencer par toi ma petite » 

dit Monsieur BonVent. 

 

« Assis toi sur la chaise et ne bouge plus. » 

 

A ce moment Monsieur BonVent prend la cuillère 

qui était sur la table et regarde le ciel, et 

regarde un nuage, puis avec sa cuillère il prend 

une grosse cuillère de nuage et la ramène 

devant lui.  

 

« Wahou ! T’as vus un vrai bout de nuage » dit 

Louise. 

 

« Chut tais-toi et regardes » lui répondit sa 

sœur. 

 

Monsieur BonVent prend alors ses ciseaux et 

commencent à tailler le nuage. Un coup par ci, 



un coup par là et rapidement le nuage 

commence à prendre la forme du visage de 

Romane. 

 

« Et la touche finale pour fixer le tout, sinon le 

nuage va retourner dans le ciel» 

 

Il plonge sa main dans sa poche et en ressort 

une poudre dorée. Il l’amène devant de bouche 

et souffle doucement sur celle-ci qui recouvre la 

sculpture de nuage. 

 

« Et voilà ça ne bougera plus comme ça ! 

Cadeau pour toi jeune file » 

 

«Wahou ! Alors là, trop beau, mais alors 

vraiment trop beau, je veux le même » dit 

Capucine. 

 



« Je vais vous en faire un chacun les enfants ne 

vous inquiétez pas ». 

 

Et ainsi nos amis ont tous eu leur portrait en 

sculpture de nuages. Mais il fallait se dépêcher 

car la cloche allait sonner. 

 

« Allez hop les enfants on y va » 

 

En quelques instants tous se retrouvent devant 

la grille et devant Monsieur le Maire. 

 

« Voilà les enfants c’est la fin, monsieur le maire 

va sonner la cloche » 

 

«  Mesdames et messieurs, après cette belle et 

grande journée, je déclare officiellement fermée 

La Grande Fête du Wahou de Tourneville » 

 



« En tout cas c’était vraiment super cette année 

hein Estelle » 

« Oui tu as raison Romane, vivement l’année 

prochaine, qu’on retourne à une nouvelle fête 

du Wahou » 

 

Nos amis rentrèrent ainsi chez eux avec leurs 

tartes aux fraises, la paire de flicflac et bien 

entendu leurs sculptures en nuages après avoir 

passé une journée juste Wahou ! 

 

 

 

 


